
 

JOURNEES MARQUANTES 

 
 

Jeudi 8 juin 2023 : Journée autour de la bioéthique à 

Condette. 

Contact : bruno.leroy@arras.catholique.fr 

 

 

Samedi 17 juin 2023 : Kermesse au nid du Moulin 

qui pour cette année encore ne sera ouverte qu’à ses 

membres. 

 

 

Dimanche 23 juillet 2023 : Journée préparatoire pour 

le pèlerinage du mois d’août à Lourdes avec le train 

de l’amitié à Humières. 

Contact : Christine : 07-66-10-11-68 

 

 

Mercredi 20 septembre 2023 : Journée autour de 

l’inclusion dans l’église. 

 

Petit mot de Bruno,  

délégué épiscopal  

à la pastorale santé 
 

 

 

Vous êtes le levain dans la pâte, vous êtes 

la lumière du monde, vous êtes le sel de la 

terre... pourrait-on dire aux plus de 120 

participants à la journée festive diocésaine 

de la Pastorale des Personnes Handicapées 

du 20 mai 2023 ! 

 

 

Dans la salle Jean-Paul II de la Maison 

Diocésaine, le miracle des Ardents a été 

réexpliqué… : autour d’Itier et de 

Normand, les ménestrels réconciliés, 

chacun a pu comprendre que la Vierge 

Marie nous accompagnait et nous menait à 

son Fils. 

 

 

Ainsi la journée s’est conclue par 

l’Eucharistie, célébrée par le Père Pierre-

Marie, Source de notre partage et Sommet 

de notre fraternité. 

 

 

Bonne lecture 
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TEMOIGNAGE 

 

 
Élève infirmière dès l’âge de 17 ans. Soignante à 20 ans et déjà bénévole chez les Petits Frères 

des pauvres auprès des personnes âgées à l’hospice de Calais. 

  

 

Je me suis d’abord dirigée vers une clinique à Lille puis à l’hôpital de Calais comme infirmière 

polyvalente de jour comme de nuit dans tous les services. 

  

 

Puis soucieuse de plus de stabilité, j’ai passé le concours à l’Éducation Nationale en poste au Beau 

marais de Calais pendant 24 ans puis au collège d’Ardres et les écoles primaires depuis 12 ans. 

  

 

Je suis également sensible à la condition de nos aînés, de leur maintien à domicile dans notre milieu rural 

et je suis membre du CA de l’ADMR d’Audruicq depuis plusieurs années. 

  

 

Le métier d’infirmière offre la possibilité d’exercer ses missions dans de nombreux domaines du secteur 

hospitalier, au domicile, à l’école, en l’entreprise et même en prison.  

Avec toujours le Soin au cœur du métier.  

 

 

L’infirmière scolaire a pour mission de favoriser la réussite de tous les élèves du CP à l’université en 

tenant compte de leurs problèmes de santé, de leurs difficultés ou handicaps, en un mot de leurs 

différences. 

  

 

Accueillir, Soigner, Dépister, Orienter, Conseiller, Éduquer et surtout Protéger.  

Avec leurs parents et l’ensemble de l’équipe éducative, notre mission est de les accompagner, les 

soutenir pour qu’ils deviennent des futurs adultes responsables de leur santé bien sûr mais de leur vie en 

général et de leur permettre de développer leur esprit critique afin qu’ils puissent acquérir leurs propres 

opinions. 

  

 

Dans un monde qui évolue très vite, avec la présence constante dans leurs vies des écrans, des réseaux 

sociaux, des influences en tout genre, des difficultés d’ordre familial, social et financier, dans ce monde 

en guerre, tous les enfants et adolescents ne vont pas mal, ils vont même bien dans leur grande majorité. 

  

 

Ils sont source d’enthousiasme. Ils sont créatifs et souvent solidaires et travailler à leurs côtés au 

quotidien, les voir grandir et s’épanouir est une réelle satisfaction professionnelle  

 

 

 

Véronique 
 

 



 

Dimanche de la Santé 
 

 

 

Comme chaque année, les équipes du SEM (Service Evangélique des Malades) des paroisses 

d’Audruicq et Oye-Plage ont animé la messe de la santé le 12 février 2023. 

 

 

C’est avec joie et plaisir que se joignent à nous les personnes âgées, les personnes malades ainsi que les 

personnes handicapées physiques ou mentales. 

 

 

Sonia est la fille de Ghislaine, elle est « handicapée », elle a 50 ans et ne possède pas la lecture ni 

l’écriture.  

Que veut dire « handicapé » ? Souvent lorsque nous croisons des personnes en situation de handicap 

beaucoup d’entre nous détournons le regard, nous sommes gênés.  

 

 

L’an dernier, Sonia est allée à Lourdes où elle a rejoint les « bérets rouges ». Là-bas, pas de différences, 

tout le monde est accepté. 

 

 

Le grand plaisir de Sonia, le dimanche de la Santé est de participer à la procession d’entrée de la messe. 

Elle fait partie d’une équipe, elle est comme tout le monde. C’est elle qui porte en premier le bouquet de 

fleurs déposé au pied de la Vierge Marie. 

 

 

C’est avec la joie de nous retrouver l’année suivante que tout le monde lui dit : « Au revoir. Bonne 

journée ». Elle se sent normale. 

 

 

Ghislaine et Sonia. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Des Rameaux à la grande fête de Pâques 

avec nos amis du Nid du Moulin et des environs 
 

 

Le dimanche des Rameaux, j'ai invité ma sœur (90 ans) à m'accompagner au « Nid du Moulin » 

à Gosnay, pour vivre avec les personnes accueillies dans la structure lors des « journées-rencontres », 

la fête des Rameaux, la Passion du Christ et la Résurrection. 

 

C'était la première fois que nous venions à cette fête. 

 

Dès l'entrée nous nous sommes senties accueillies : les personnes voisines, souriantes, nous ont saluées. 

Elles ont été très prévenantes avec ma sœur maladroite avec ses cannes. 

 

Les figurants costumés s'affairaient dans un esprit fraternel. 

 

Lors de leurs prestations nous avons ressenti leur ferveur à donner le meilleur d'eux-mêmes ils étaient 

unis, authentiques, émouvants et nous le faisaient bien ressentir. 

 

De même, nous avons vécu profondément la joie de la Résurrection de Jésus, joie qui a accompagné 

notre retour. 

 

Merci et bravo à tous et toutes pour ces préparations en amont afin de nous faire vivre en « accéléré » 

et de manière aussi vivante toute la Semaine Sainte. 

 

Bravo pour avoir su nous transmettre la joie d'être ensemble et de fêter Jésus Ressuscité. 

 

C'était lumineux et vrai !  

 

Danielle. 

 

 
 
 

 
 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

LE RESEAU HANDIDENT 
 

 

Le réseau Handident, né d’une réflexion datant de 1999, a pour but de faciliter l’accès aux soins 

des personnes en situation de handicap. 

 

Le réseau travaille avec : 

o les FAM Foyers d’Accueil Médicalisés,  

o les  ESAT  Etablissement ou Service d’Aide par le Travail,  

o les IME Institut Médico-Educatif,  

o les EHPAD Etablissements d’Hébergement pour Personnes Agées Dépendantes 

o des aidants au domicile.  

o les ARS Agences Régionales de Santé qui financent une bonne partie des frais de fonctionnement du 

réseau 

o des associations spécialisées, Papillons Blancs et autres  

o et bien sûr avec les Chirurgiens-Dentistes. 

  

 L’association permet de faire évoluer l’offre de soins et les comportements par des actions 

préventives, curatives et de formation. 

  L’accueil chez Handident est téléphonique : une écoute et une recherche de solutions 

personnalisées. 

  

 Un tiers des personnes en situation de handicap n’ont jamais vu de dentistes. Parfois, pour les 

parents c’est un parcours du combattant que de trouver une structure pouvant soigner leur enfant. 

 Je fais du dépistage avec l’association et je découvre souvent des enfants d’IME de 10 ans dont 

les quatre premières molaires définitives, celles qui poussent à 6 ans, sont complétement cariées, des 

fistules sur la joue venant d’une dent !  

 Ils ont de gros problèmes de douleurs non verbalisées, des difficultés pour manger et souvent un 

comportement agressif sans que l’on pense aux problématiques dentaires. 

  Handident fait aussi de la formation pour les personnes accompagnantes. Mettre un brossage 

dentaire en place dans un foyer de vie n’est pas encore systématique. Et pourtant quelle différence quand 

il est effectué quotidiennement ! Il nous faut sensibiliser et motiver ! 

 Après le dépistage, nous remplissons une fiche de suivi pour aider l’infirmier ou l’infirmière à 

gérer tous les besoins, urgents ou non.  

  Il existe aujourd’hui un tarif de consultation spécifique majorée pour les chirurgiens-dentistes, 

tous peuvent donc recevoir ces personnes différentes qui demandent plus d’attention.  

 En outre, une centaine de praticiens dans les Hauts de France ont signé la charte Handident. Des 

formations spécifiques sont mises en place. Nous avons été formés à l’approche des personnes ayant un 

Trouble du Spectre de l’Autisme. 

 Il existe aussi des USOS, Unité de Soin Oral Spécifique, où les soins peuvent être effectués sous 

anesthésie générale. Il s’agit bien de soins et pas d’extractions sauf si nécessaires, une édentation ajoute 

un handicap à la personne. 

  Ce travail que je continue d’effectuer en retraite m’apporte beaucoup en humanité, je rencontre 

des personnes exceptionnelles. Les personnes de l’association et dans les établissements nous 

rencontrons des gens formidables qui au quotidien ont une patience, un amour pour les personnes dont ils 

prennent soins. 

 

 

 

Catherine. 

  

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

RASSEMBLEMENT FESTIF DIOCESAIN 

 DE LA PASTORALE DES PERSONNES HANDICAPEES 

Quelques témoignages 
 

 

 

« J’étais bien. » 

 

 

« Je suis contente d’avoir pu rencontrer et parler avec des parents. C’était une belle journée. » 

 

 

« Merci pour cette magnifique journée du handicap ce fut pour moi très puissant, très prenant de 

voir toutes ces personnes souffrant d’un handicap avoir des étoiles dans les yeux. Ils étaient tous joyeux, 

chantaient, frappaient dans les mains, c’était l’effervescence. J’ai été très émue par ce qui a été vécu dans 

les ateliers et lors de la messe. Je remercie Dieu de m’avoir dirigé vers le handicap. » 

 

 

« Contente. Passé une bonne journée. Vu beaucoup du monde. » 

 

 

« Merci pour cette excellente journée festive. Organisation au top, ambiance super et joyeuse. 

Journée qui a fait du bien à beaucoup de personnes : se retrouver après trois ans donne un nouveau 

souffle. » 

 

 

« Le temps passe vite, même très vite. Cela fait maintenant au moins trois ans que nous marchons 

avec le Chemin de l’Espérance (Arras), nous le remercions pour tout ce que nos enfants vivent grâce à lui 

et pour nous avoir fait découvrir le rassemblement festif diocésain de la PPH ce samedi 20 mai, c’était 

vraiment bien. » 

 

 

« Merci à tous. Nous sommes très reconnaissants pour tout ce que vous avez apporté aux enfants 

différents. Vous êtes des personnes très dévouées qui ont pu permettre à nos enfants de pouvoir pratiquer 

la foi comme tout enfant ordinaire. » 

 

 

« Le 20 mai fut une journée magnifique pour nos jeunes et pour leurs parents. Un temps plein de 

joie et de gaité qui fait cheminer vers le Christ. Vincent, depuis ce temps écoute à nouveau des chants 

religieux. Un grand moment pour nous tous. Il faut féliciter toute l’équipe d’organisation pour ce 

moment de partage. » 



 

 

8 JUIN 2023, RASSEMBLEMENT aux Tourelles,  

à Condette, de la PASTORALE de la SANTE diocésaine 
  

 

130 personnes ont écouté le Père Bruno Cazin, Vicaire Général du diocèse de Lille, qui a mené notre 

réflexion sur le thème << BIOETHIQUE ET FIN DE VIE>>. 

Le Père Bruno Cazin, docteur en médecine, spécialiste en hématologie clinique, praticien hospitalier 

durant 33 ans, ordonné prêtre en 1991, a soigné des milliers de malades atteints de leucémies sous toutes 

ses formes. 

Auteur du livre ‘’ Dieu m’a donné rendez-vous à l’hôpital ‘’ (Librairie solidaire – Bayard), il nous 

témoigne de son itinéraire de prêtre-médecin. Pour lui l’hôpital est devenu une véritable école de 

l’Evangile où se déploie la miséricorde de Dieu. 

 

Le socle de la loi Claeys-Léonetti actuelle pourrait évoluer, s’ouvrant à la possibilité de l’euthanasie et 

du suicide assisté. 

Un choix de société s’offre à nous. Le monde de la santé est au centre de cette question. 

On constate que notre société occulte la mort. 

La souffrance d’autrui interpelle. Certains états de détresse génèrent une angoisse insurmontable. 

On évoque l’arrêt des soins, la sédation profonde jusqu’au décès, on récuse l’acharnement thérapeutique, 

l’obstination déraisonnable. 

Interviennent les directives anticipées, les capacités de discernement des patients, l’intervention des 

tutelles, certains risques d’abus de faiblesse, les clauses de conscience pour les soignants...  

Les capacités de prise en charge des services de soins palliatifs semblent insuffisantes dans certains 

secteurs du territoire. Des équipes mobiles sont mises en place. 

La réflexion, ensuite, nous éclaire sur la dignité humaine. 

Celle-ci n’est pas liée à un critère quelconque de beauté, de performance ou d’intelligence. 

Les contingences économiques ne doivent pas interférer. 

Le chrétien découvre alors que la condition humaine, dans sa fragilité, est aimée de Dieu. Le plus faible 

est le plus chéri de Dieu. 

Les critères médicaux, cliniques, biologiques, ne peuvent cerner la globalité de notre être, la complexité 

de l’humain. 

Même déchue notre condition humaine, physique, intellectuelle reste précieuse, unique, respectable. 

Il peut se développer une trame aimante autour de ces personnes en extrême fragilité. 

L’issue présentée par l’euthanasie, le suicide assisté, outre les risques de graves dérives, de contagion 

sociétale, d’auto-exclusion, comporte l’ambiguïté d’une société qui veut la vie à tout prix mais récuse ce 

qui lui semble mauvais. 

Le père Bruno Cazin évoque notre anthropologie, notre condition humaine, à la lumière du Christ : Le 

Fils dépendant du Père, le Fils qui reçoit tout du Père, Le Fils qui nous enrichit de sa pauvreté. 

Nous ne sommes pas des individus isolés, mais nous recevons notre vie des autres, de ceux qui nous 

soignent, de ceux qui nous aiment, manifestant bonté et tendresse, conduisant à une découverte apaisée 

de la vie comme un don reçu et partagé. 

Toute vie mérite d’être vécue même en situation de handicap. 
Toute fin de vie doit être accompagnée. La souffrance n’a pas le dernier mot. 

S’ouvre alors l’espérance, fondée dans la résurrection du Fils et dans l’amour offert du Père. 

On peut honorer les prêtres médecins qui portent un double souci pour la personne humaine dans son 

corps et dans son âme. 

 

 

Bruno. 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

ECHOS DE NOS AMIS  

DE LA PCS 
 

(Pédagogie Catéchétique Spécialisée) 

rattachée au Service Diocésain de Catéchèse  

 

PROFESSION DE FOI 
 

 

 

 Michel est un garçon qui chemine depuis plusieurs années en catéchèse grâce notamment à la 

PCS (Pédagogie Catéchétique Spécialisée). 

 

 

 Ce dimanche 4 juin 2023, il a fait sa profession de Foi à l’église St Léger de Lens avec d’autres 

copains-copines. 

 

 

 « Aujourd’hui je fais ma profession de Foi car j’aime Jésus autant qu’il nous aime, il sera toujours 

avec moi comme moi avec lui. »   

 

 

Nadia. 



PRIERE 

 

 

 

 
Seigneur, 

J'aime bien participer aux rencontres PPH. 

Et j'aime bien chanter et prier avec les autres. 

Tu sais, le 5 mars, j'ai regardé la messe télévisée à Amettes où je suis déjà allée. 

J'aime bien ma copine Maria, j'ai fait ma confirmation avec elle en 2010 et je pense beaucoup à elle quand 

elle ne va pas trop bien. 

 

 

Lucie, 40 ans. 

 

 

 

 

 

 

En juin 2021, nous étions dans la cathédrale d'Angers. Avec Marie-Pierre (maman de Lucie) nous regardions 

les tapisseries. 

Pendant une dizaine de minutes, Lucie est restée assise dans les premiers rangs et regardait le chœur, 

immobile. 

Je m'étais fait la réflexion : "Que se passe-t-il dans sa tête ?". 

 

Jean-Paul, papa de Lucie. 

 

 

 

 

                                               
 

                               Lucie                                                                                        Maria et Lucie 

 

 

 

 



A vous de « jouer » :  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

Un petit hérisson très futé 

 

Matériel à prévoir : 

 -un livre que vous ne souhaitez plus lire ou qui est abîmé (ex : manque des 

pages…) d’au moins 100 pages avec une couverture en carton.  

 -éventuellement un feutre, de la colle, du papier canson, un petit pompon. 

 

 

Prenez votre livre, et pliez chaque page en prenant le coin haut extérieur de la page et en la 

ramenant vers le centre du livre, marquez bien le pli.  

 

 

 

 

 

 

Puis pliez la page vers le centre du livre. 

 

 

 

 

 

 

Recommencez la même opération pour chaque page. 

 

Lorsque vous avez pliez toutes les pages, vous pouvez couper la couverture en suivant les 

pliures des pages. 

 

Puis posez votre livre en mettant la couverture en entier sur la table et découvrez votre 

hérisson. Vous pouvez l’agrémenter d’un pompon pour le nez ou réalisez le nez avec du 

feutre, vous pouvez également lui fabriquer des yeux et des oreilles avec du papier canson 

par exemple.  

 

Lorsque votre hérisson est terminé, il pourra recevoir des photos, ou des aide-mémoires, 

ou vous pourrez également le mettre dans votre espace-prières et y mettre par exemple les 

signets que vous avez reçu lors des pélés ou rassemblements festifs diocésains de la PPH 

ou autres…  

 

 

 

 

 

 

 

Si vous avez plusieurs livres que vous ne souhaitez plus lire et qui sont en bon état, il 

existe dans certaines villes des endroits où vous pouvez déposer vos livres pour que 

d’autres personnes puissent venir les prendre, les lire puis les remettre de nouveau dans la 

boîte à livres pour d’autres. Tout ceci gratuitement. 

 

 

 

 



Pour nous contacter : 

Pour l’équipe diocésaine PPH : Séverine GEERAERT (ALP)  

  

Bruno LEROY (Diacre) :  

DEPS et responsable « HANDI’LIENS 62 » : bruno.leroy@arras.catholique.fr 

 

Vous pouvez aussi nous retrouver sur le site du diocèse d’Arras : 

https://arras.catholique.fr/ 

https://arras.catholique.fr/pph 
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